
L'association d'aide aux migrants tire sa révérence
Le cinéma des Carmes à Orléans
empli à craquer. Près de quatre
cents personnes qui se recon-
naissent, s'embrassent... On
pourrait presque croire que
c'est une soirée de væux. C'est,
en fait, la fin d'une histoire de
15 ans, écrite tout en dignité et
en émotion, qu'a souhaité orga-
niser I'ADAMIF (Association
dépaft ementale d'accompagne-

yAqqA ment des migrants et de leurs
g.ll-+-Ns, familles) .pràr l. cessation de
GINEMA son activité et le licenciement
Ï^t1.,.. de son personnel, suite à la
LAlilvlts' perte de deux marchés publics.)atte :,
.rrit. Une soirée d'au revoir afin < de

oouiun. redonner àune équipelafierté du
ioirée travail accompli, d'expliquer Ia
d'au situation de l'étranger en France,
revoir mais également celle du monde
triste associatif, devenu exécutant
et sobre. d'une politique sociale >.

Les salariés racontent leur joie
durant ces années : < Trmrailler
à l' AD AMIF a été un beau voyag e.
Nous avons visité les cinq conti-
nents, avons partagé vos joies et
vos dfficultés.> Les familles
témoignent leur attachement à
cette association qui représen-
taitune < deuxièmefamille >.
< Ce n'est pas en fermant une
association, ce n'est pas en déci-
dant que l'on ne veut pas voir un
problème qu'il va se régler >, a
regretté Christophe Chaillou
maire PS de Saint-lean-de-la-
Ruelle. Jean-Piene Sueur, séna-
teur PS, s'est fait le pofte-parole
proposant aux élus d'aller
ensemble plaider la cause de
l'association auprès du préfet,
afin que << la richesse ) non
quantifiable de I'ADAMIF ne se
perde pas.


